
e 2001 à 2011, le second degré dans son
ensemble a perdu plus de 200 000 jeunes,

soit une diminution de 3,7 %, qui concerne
uniquement les élèves et non les apprentis.
Le mouvement a été particulièrement net à la
rentrée 2006, les effectifs chutant alors de plus
de 54 000 élèves. Le recul, sensible entre les
rentrées 2004 et 2008 pour des raisons essentiel-
lement démographiques, se ralentit en 2009.
Ce mouvement repart à la hausse, à la rentrée
2011, les effectifs ont augmenté de 0,6 % par
rapport à la rentrée précédente .

La diminution des effectifs de l’enseignement
secondaire est également due à la forte baisse
des redoublements observée à tous les niveaux

: les élèves, qui commencent leurs
études secondaires plus jeunes, les achèvent
plus rapidement. Ce phénomène ne signifie pas
pour autant que les élèves poursuivent moins
souvent leurs études au collège puis dans les
lycées. Ainsi, plus de 86 % d’une génération
accèdent au niveau du baccalauréat à la rentrée
2011 .

Sur les 811 000 élèves inscrits en classe de
troisième en 2010-2011, 57 % ont continué à
la rentrée suivante en seconde générale et
technologique et 37 % se sont engagés en
second cycle professionnel sous statut scolaire
ou d’apprenti . Ces proportions ont

légèrement évolué au cours des cinq dernières
années,notamment le taux de passage en seconde
générale et technologique qui a gagné 3 points.
La rénovation de la voie professionnelle, généra-
lisée à la rentrée 2009, vise à conduire un plus
grand nombre de jeunes jusqu’au baccalauréat
professionnel en trois ans après la classe de
troisième. Près des deux tiers des collégiens qui
poursuivent en second cycle professionnel ont
optépourcecursusentroisansàlarentrée2011.

À la rentrée 2011, les effectifs d’élèves et
d’apprentis inscrits en terminale professionnelle
augmentent fortement pour la deuxième année
consécutive(+59000et+51000en2010)enraison
de la présence simultanée de jeunes ayant suivi
un cursus en deux ans après un BEP ou un CAP
et d’autres issus du cursus en trois ans. Aussi,
la répartition des terminales selon le type de
baccalauréat continue à se modifier : en 2011, un
tiers des élèves et apprentis inscrits en terminale
prépare un baccalauréat professionnel, 21 % un
baccalauréat technologique et 45 % un bacca-
lauréat général . Depuis 1996, la voie
professionnelle n’a cessé de se développer,
dans les spécialités de la production comme
des services. Cette progression s’est observée,
jusqu’en 2001, au détriment des séries générales,
notamment littéraire, puis, à partir de 2004, des
séries technologiques�

Les données de cet indicateur
portent sur l’ensemble de
l’enseignement secondaire
et prennent en compte les
formations dispensées dans les
établissements du ministère de
l’éducation nationale, dans les
lycées agricoles, dans les centres
de formation d’apprentis et,
depuis la rentrée 2007, dans les
lycées militaires. Les dernières
données détaillées disponibles
sur l’ensemble de ces formations
concernent l’année scolaire
2011-2012.
Variation des effectifs scolarisés
dans le secondaire entre deux
années scolaires : effets dû
à la démographie et dû aux
taux de scolarisation.
Effet dû à la démographie : c’est la
variation des effectifs scolarisés
qui résulte du changement de
la taille des générations par âge
d’une année scolaire à l’autre.
L’effet démographique sur les
variations d’effectif scolarisé
à un âge donné est calculé en
multipliant le taux moyen de
scolarisation à cet âge (somme
des taux de l’année scolaire « n »
et de l’année scolaire « n-1 »,
divisée par deux) par la variation
du nombre d’habitants d’âge « a »
entre ces deux années (population
d’âge « a » de l’année scolaire « n »
moins population d’âge « a »
de l’année scolaire « n-1 »).
On somme ensuite ces effets
sur tous les âges.
Effet dû aux taux de scolarisation :
c’est la variation des effectifs
scolarisés qui résulte du
changement de taux de
scolarisation par âge d’une année
scolaire à l’autre. On multiplie,
par âge, la population moyenne de
cet âge par la variation de taux de
scolarisation à cet âge entre les
deux années scolaires. On somme
ensuite ces effets sur tous les âges.

Source : MEN-MESR DEPP
Champ : France métropolitaine
et France métropolitaine + DOM,
ensemble des formations initiales
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Depuis 2001, l’ensemble du second degré a perdu plus de 200 000 élèves,
du fait de la baisse des redoublements ou de la taille des générations.
En 2011, un tiers des inscrits en classe de terminale prépare un baccalauréat
professionnel.
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Lecture : les effectifs du secondaire (avec apprentis et lycées agricoles) ont augmenté de 32 200 élèves entre la rentrée 2010 et la rentrée 2011. Cette augmentation résulte de 2 effets :
– une variation des taux de scolarisation ayant entraîné, à effectif de jeunes constant, une baisse de 27 200 élèves entre la rentrée 2010 et la rentrée 2011 ;
– une variation de la taille des générations ayant entraîné, à taux de scolarisation constant, une hausse de 59 400 élèves.

01 Variation des effectifs d’ensemble du second degré due à la démographie et à la scolarisation (1986-2011)
France métropolitaine

Sources : MEN-MESR DEPP (population scolaire) et Insee (estimation des effectifs d’habitants)

2006-07 2008-09 2009-10 2010-11 2011-12

Inscrits en troisième l’année précédente
(en milliers) 841 804 792 800 811

Seconde générale et technologique 54,0 54,6 56,2 56,6 57,4

Second cycle professionnel 37,8 37,7 36,8 36,8 36,6

dont apprentissage 7,7 7,5 6,8 6,8 7,0

- CAP et assimilés 11,8 12,2 13,4 13,1 13,2

- BEP 25,5 18,8 4,5 4,2

- Bac professionnel 0,5 6,7 18,9 19,5 23,4

Maintien en premier cycle 6,4 5,6 5,3 5,0 4,6

dont redoublement 6,0 5,3 4,9 4,8 4,3

Sorties 1,8 2,1 1,7 1,6 1,4

Ensemble 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0

Lecture : parmi les 811 000 élèves inscrits en troisième en 2011-2012, 57,4 % ont continué
en seconde générale et technologique à la rentrée 2012, 36,6 % en second cycle professionnel,
4,6 % sont encore en premier cycle (redoublement ou inscription en classe préprofessionnelle)
et 1,4 % sont sortis (vers les formations sociales ou de la santé, vers le marché du travail,
ou départs à l’étranger).

02 Évolution des poursuites d’études à l’issue de la troisième
(yc Segpa et agricole)

France métropolitaine + DOM hors Mayotte

Source : MEN-MESR DEPP / Systèmes d’information (SI) des ministères en charge de l’éducation nationale,
de l’agriculture, SI des centres de formations d’apprentis.

1996-97 2004-05 2009-10 2010-11 2011-12
Bacs généraux 56,9 52,2 52,2 48,7 45,5

- S 26,7 26,0 26,8 24,7 23,2
- ES 15,7 16,5 16,7 16,0 15,0
- L 14,5 9,7 8,7 8,0 7,3

Bacs technologiques 28,7 29,8 26,5 23,6 20,7
- STG (STT avant 2006) 14,7 15,7 13,2 11,7 10,4
- STI 7,8 7,4 6,1 5,4 4,5
- ST2S (SMS avant 2007) 3,3 3,9 4,3 3,9 3,5
- Autres séries technologiques* 2,9 2,8 2,9 2,6 2,3

Bacs professionnels 14,4 18,0 21,3 27,7 33,8
dont apprentissage 1,4 2,8 4,1 4,1 4,4
dont lycées agricoles 0,1 1,4 2,2 2,1 3,6

- Production 6,2 8,8 9,9 12,0 17,5
- Services 8,2 9,2 11,4 15,7 16,3

Ensemble 100,0 100,0 100,0 100,0 100,0
Effectif 601 345 611 712 608 326 652 258 709 516

* STL, hôtellerie, TMD, STAV (STPA et STAE avant 2007)
Lecture : parmi les 709 516 élèves inscrits en terminale en 2011-2012, 45,5 % préparent un
baccalauréat général.

03 Évolution des effectifs inscrits en terminale
selon le type de baccalauréat

France métropolitaine + DOM hors Mayotte

Source : MEN-MESR DEPP / Systèmes d’information (SI) des ministères en charge de l’éducation nationale,
de l’agriculture, SI des centres de formations d’apprentis.


